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rtntrte ûe A». Drumont 
6 novembre. — On « u t t i n t que te 
itrnftar, «acourt de la grande interpel

ler l'Algérie, M. Edouard Drumont fat 
év 1» e i w r i evee exclusion tempori ' 

tntU h h tribune M. Luttud, al 
IMT. te MMénhtt et é'MHNIt, tt Isa 
faornases taréi. 

ajaet refusé de quitter la i 
itajantdd ponr l'r cootrtin 

eiteiojrer b force, i'iaterdieiion de 
In dsae l'enceinte du Pslata-Botirbon, fut 

oaafarBèmtBt au rég Lsiaent de 15 a 30 

tgeuee aubit par ta député d'Alger M tar-
•saute demain jeudi et à partir de le séance 
i r c t t e d i . 

M. IkYaaroot pooxTa reeommeaeer a siéger. 

Latttertédu Suffrage unioersef 
reoobre. — La cammistion 

• aaitcraal a examiné les dit ers amen 
ar M. Riau, I 

_ _< secret du i 
et la cabine d'isolement. 

été repouaaéa maia 
teation de déposer 
a chargé H. Berlhelot 

a proposition de M. Chistaiog, 
i k limiter l'afachege électoral. 

déterminera, dam aa pr 
Iea (imitas dan* lesquelles 

ON h an 
rea multi 

LE PARTI RADICAL 
L l u i t , • novembre. — Us Comité executif du 
• s e l luauMiriia radical et radical socialiste. 
E t réaai béer soir de 8 b. 1|« a 11 b. tiî, 
But* etatal, A , rat Tiquetonne. 

fia adossas a été présidée par II. Gouxy, dé-
MÉM; M.L- Rseatt, fsistnt fonctions de 
Kt t ias ; M l . Léos) Boargtsia et Bertrd 
•jstf arasés de H pas 7 assister. 

* 1 la taetare de la cerroiaeadaacc, le 
aine tes nombreuses de-
s qai lai sont parvenu) 

K été chargé de faire uns séria de 
s dans l'Eure. 

1 taure «ârcakire relative k la mission et 

Sa—Titre des délégués du «otmté exécutif 
taur SSfUteaaiTit a été adapté*, 
comité exécutif a décidé de eomm 
s imi l i s l *éan«e, tViantsa 4e U 

Il par département et a pria entai 
Tes concernant la propagande et 
1 do parti. 

Kségion d ' H o n n e u r 
'. Paria, 8 novembre. — M. Caeard, aoui-direc-
é W aa ta Sdreté Générale an ministère de fin 
•Bea t , est nommé an grade de commandeur 
S U Légion d Honneur. 

I LES CONGRÉGATIONS 
Lee C-apociaa d« N a r b o n a e 

Maréjeaas, 8 asmmere. - Le Ceuaeii eiuni 
é|a«l, 4 ttasnisstté, vient de réfuter un arts 
•avortait k la demande d'autorisation foreaaiéa 
par lie Capucin*. 

Lé este a M Usa sa scrutin publie, par appel 
tontine.. 

CCflkàrnaaasswUégalaaiMt qui U Onseit 
a éatia-ass «osai contre les eoegtegaaioDtyS» ea 
lasuarde la séparation des Eglises tt de l'Etat 
BnaLtaaseytioa es la lot PaUeux. 

ataâa, il s soté le retrait de l'allocatioa ies-
« 1 6 iniraéi a » Pères (ta ta Seiate-Femitle. 

JLee h u l l h e u r e s 
' .Paria, B novembre. — La Commission ta Ira-
jÉtail s eatendu aujourd'hui MM. Darte/, prési-
ghat et Gruaisr, secrétaire général du Comité 
mt beéjHÛt'ts de France, an sujet de la journée) 
S b o i t heures. 
' Lei délégués oui déclaré que dans le silua-
| f j ttotnftté, tonte modification det conditions 
• f t n t a U dent les mines serait préjudiciable k 
afWootaetien. 

lia eut reproduit, en somme, les arguments 
•testâtes h la Commission extra-parlementaire 
{ l u s La note do Comité général de* houillères. 

Dans u prochaine réunion, la Commission 
taa délégués de 1a Fédération oatio-

tolxMMn otnetors it conscrit* 
• • « M . • aeaambr*. — Ca« ïioleate riM 

Et*** m l l i l i «aaa aa cal* aa I» ville, u t r t l u 
' • la 75* d'infanterie 

t aant la raaiiààja* Fead**l U buarr*, nia 
n aMUata aat «U kletaii. De* eoaaaaaM. 

BRÈVE A MARSEILLE 
, aUr*«aa.»alii««M. — La* aa*riata 4a la 
faaliaa «aa Balaaa. «lniMman a* a n » * , 
la.a.att». aTaaifca»*., a> **at a a aaar aa 

a> *xtftat qna taaa la* « i r i w i non *jaai 
taa* laUal r innrt i ..ri an a***t taju l u 01 
SUw ÉHaaaari «aaiqn* iTadiquai. 

atUe «ait la* aatwaa lafcm arialla* *—«t; 
f]Mke*«aatarM**Mi**A*«v*rue««Mt>a,ai 
•aat aai M ilpuat*l*al pa*k l'aaaal amiai 
Bai ailli aaawaa Haiiraii** al m 

«Étala, 
Cl atatta toa* la* oaariara élaiaat aat a 

SaallaM, at aa pana aaartra. ijadiajaa* aa 
Bfa, aaaiaat rtjiit* à l'aaaal. 

Mal* ai a***/** aaïanal, ajaM «nain* ajae 

I L'ETBàlGl-R 
1 fiutta* tu tntnt 

taBieiTfl^TraEmal 
Les pértw avnglaiMM 

tendres, 6 novembre. — Las liaéss easetidieu 
•vas offlciellei des pertes ssttpslssa, psi tant li 
seontine du t8 octobre aa f noYesiart, iudi 
•vent un total de 149 taaa aa saarta de aiaJaiie 
et 1S5 b)eu?>. 

Le War Office publie aujourd'hui 
totale des pertestagteènsa aaadaat le i 
«sare. C« attlffra, en. » <-a-aaa.ri-naj»t 
" r « p * la - l é . , •>«ilève s. I ISM r « p-ata-ié., •*««è«<3 à « S » «nTMolar* 
«t « . « ! • *—ar-tiaa. «s> ««U, p o u r 1t. 
dair«> d e la, e a » p » g M - , d o n s a fmm-
q«'s \ ppéavemt u n ohlsTre 

mtré-éprwoe, ont adopté l'ordre da jsar dn 

Qtsi | T " t I Dsaaia. alfeat taaa qai bat Intérêt 
à vair le deiordrt et ta m tctsaècata dishsr 
ta eesktaite da nse stsssraasa Saéaasu-a. a'ast * Bt-
asia qae •• ausateets sassi ftstatsa siataaés at 
laassaUoseaira es ca«K-qai «at vté» ssss ta ptaw 
aSeiaeesiatme la grsvs gétafseft* I 

CtMt EttCaiK qtt iront» est parofet ivetr 
•mprtintca da «onci d'aritar et da eoojartr l 
dtSarm.taaSMe bratak I 

CaaiiMDt t Pta SM TOIS n« •'éU-t. paa sas i 
oe pfotMta aa vota da cet erdss da jtar I * 

Et j'eswndt d'ici tt coaasrt «ai beargMSl i 
lioasetrea qai labitsnunt » euwot rt*aillét 
lo cita Set uMenri, dti allvtitrMn. tt qti tsni 
d-iillear, k merveille ca rélt nélaatt. 

Les fis « 1*0. Ita Gaulait, Ut likr^ Pv*U. Ut 
P a s de repré-sail'i 

Bruxelles, 6 noTembrt. — On 
Petit Bleu : 

La Hive, 5 novembre. — H \ .• , i iûr 

de fsçoo formelle la nouvellt, répi 
drst, et setTaat imqtielte tas represeotsnU 
Tranivas! et dt l'Orange sartutnt. dans leor 
récent ceaoiliabule ee Hollande, décidé des re-
prétsitlet contre les prisonniers sngisia, pour 
les férocités dont Ist Boeri sont les victimes 
de la part dt l'erntée et des snteritéi britsn-

La généra l D e W a t 
BraxeKtt, • aoveakre. — L.s corraipeaaaat du 

Petit Bleu, t Brmsllei, donne iei rtn.B'gQetneni* 
MIIIDI. ear U isBérsl De Wst : 

Det renieigaementt, dont je vout garantis 
l'eutbenLicite me permettent de rassurer te pu
blic ang si* aur le sort du gênerai Os Wet, que 
i'Agenc-i aeutar déclarait, il j a uns diz.ine de 
jours, mort as mois d'aoû . J'ai pa -"oir une 
lerionoequi, tout fralchemetU débarquée de 
'Afrique du Sud, a vu te général De Wei dans 
E Hord de l'Orsage et t'est entretenue arec lai 
vent ds partir pour t'Karope. Le général De 
Vet continuait à ss porter camme un charme 
t gardait tenta ss premiers ardeur. Si les 

Anglais avaient perdu complètement ss ptsU, 
i avait psi moins prit à leur issu une 

part glorieuse é maint combat récent. 
dayai 
aimable. 

fur. ! activité 

INQUIETUDES ANGLAISES 

cawetari - La fête des piok-

Loadrei, 6 novembre. — Si lei Londoniens 
lût toujours aussi belliqueux, lei provinciaux 

commencent é s'inquiéter. La panique qui l'est 
produite dans let para de Galles, parmi les dé
positaires des caisses d'épargne vient de se ré
péter à Manchester. Le pénale eagteis est srsi-

des accès de fierre ineXDkcablea. 
Dans i'aprèt-Baitli aa ?eno*ee^ quelques dépo-

siuiret eommeneent, ssnt raison, sembte-tit, à 
•t présenter à i*a*e des saccarsaVat de l'uae des 
grandes bsnqaes d'épargne de Maachetter : 
c'est sans le quartier le phu misérable ds la 
tille. Peu k peu, leur nombre grossit ; c'est une 
foule qai, sa bout de quelque. heures,se presse 
' ii les bures nx, A tel peiat que le gèrent doit 

tonte hAte mender la police pour maintenir 
1 ordre.Naturellement les pickpockets ont eu vent 
du phénomène et plus d'une somme est dérobée 
sitôt rendue. 

Une pauvre vleilie perd ainsi, sur le perron 
de la banque, toute* ses économie. : 400 fr. 
Jusqu'à huit heures, la banque ne .deaemp.it 
pas. Oa questiaaae les deoosusires affoles : ce 
sont les repensai Ist plus ssBourdistantes : 1s 
chute des rentes aur i'Eiat va ruiner ta bin-
qoe; U gouveraernist emploie les fonds det 
—*—i d épargna é payer les frais de la guerre 

cetrssles de la hanqui 

alLaXiaSS S t O X l O 
Meir-Vork, 6 nottnabre. — Miss Stone est. 

ftàrane-t-oo, k la veille d'être reléchée. Les 
brigand, eut stipulé qui la rançon serait pajée 
eaBulgari "-

liberté. 

U-Hung-Ckang mourant 
Psns, 6 novembre. — Une depéclie de Pékin 

oas apiiorte let détaila suivant, sur le santé 
dt Li-Hang-Chtng, qui souffre d'un ulcère k 
"Maotnac et d'un affsiblisiement général. 

Depuis quelques jours tout travail loi était 
formellement interdit. Hier .néanmoins, il avait 
sravaiHé toute ht matinée. Rt ce matin, on ap-
peisit en toute héte, les docteurs qui le sol" 
gaent. Li HitTg-Ohans; divaguait. 

Le célèbre plénipotentiaire chinois s'éteint 
laidement, et les docteurs ont déliré qu'il ce 

placerait pae ta Journée. 

L A B E L G I Q U E 

Un enlèvemeiit dramatique 
AL B O R G E R H O U T 

Aavtra, G assssabre. - _ 
aadaeitux «as aWiaeUaua s eu liée, luadt seir 
k Bsrgaraeat. Vers t> htares. aUts sSarie X . . . , 
sswarteaaat A ans des meilleure! U millet 
d A*****, rtgesjsait sa tteaseare, rat Leeani 
Arritée sa casa ee la ras des Isalnaasrs, s 
fut seuasMa eatsarés par aiaa, isdividus qai 
baiHennèraat at ta ji.srial aaas aa aeere. Cela 
at aaesait à qaatqaei pas de la mai 

Aan'êndroit écarté, situé k pré»mité de 
l'asiate k gaz, les cinq individus, qai eux aussi 
•Pliralssjil l k d'eawaeolts lasMllas, Ireat 
aeeater \% voiture, ligotèrent la jeui 

GRÈVE GÉNÉRALE 

tTfasr^aqV 
eatio importance déoisiea : 

Let miaaan d*,hastia d'Aï _ 
h eanaâe, ont ssatassk, k raamiastié, an ordre t 

U tâtoraa btfsbvre, i 

a* SSM U» rJfèrm* itatattft 
sv^rVaétW é taUt» etsl isd-

a ^ ^ S l f f a a i a t t ' j : 
lîfwTa.' 

zc 
ttoaraest de parole, l'atUtodt dtt OUDIQ 
Loiin , - tt l'on sentira enfla qotl tttét leur K 

cicke tt inivonaUt, leur odieti caleal et soue* 
t révolu bées tt brnttle d'une féale déssrn» 

qo'ta tavertaul tant ecrtnnl» S La tnailladt. 
Bit-ce k dira qae Lee mineur» d'Antm, ptrtietL 

de li cHvt générale, oatreataci h laar prtjtt qui 
«M cefo est atietsre fraaciisT B«t-ot k dira qmV. 

K Mtuaé le réealutda dtraitr rtftraadam? 
Pai da tout. Ua ont eu l'twttteuft ealmt et « 

fique dtumves rétolsi k faire trioelpl.tr 
ntivesattatUera ravensicstû— -

i pain k Unra rmu et pour rééoirt Le 
ineea et dimmaer leurs chirge». 
t Ifc ane coaregeme aodtratioe dont u ( 

rient dt le. féliciter. 
BASLY, 

Dèfinti du PeudeCaU 

DANS LE BASSIN HOUILLER 
clu JPutjt-tJe-Caluia» 

L'état des esprits 
Let esprits continuent k fetra calmes dans li 

bassin houilier du Pas-de-CaUii, eu les mineur 
te préparent k commencer bientôt ce quili 
- _ 'ieat ta quiaxaine de Sainte-Barbe, Sjprtnl 
laquelle ordinairement ils s'imposent aa sur 

Les avis de M. Cotte 
« svon-i pu voir quelques militant du sjn 
des mineurs du bassin houilier da Pas de-
i lesquels sont unanimes k déclarer que 

M. Cotte, secrétaire du comité fédéral pari, 
beaucoup trop et que souvent il Isiue percer 

nt secrets qnt peuvent compromettre la 
qu'il prétend défendre* 

La lettre île M. Waldff k-Ronssan 
A II. COTTE 

Marseille, 7 novembre. — Lt Petit Provençal, 
MU ion numéro de ce matin, publie la teiU de li 

Lattre quel!. Waldeck Roosiaan, président dn Cou 
stil. i «dressé le 35 octobre k H. Cotte, tterétair 
général dt La Fédération nationale des mineurs d 
Franoa. 

Cette lettre est ainsi conçue: 
Monsieur le Secrétaire général, 

Dana sa séance du 2% octobre, la Chambre i 
invové la proposition de M. Bailj k la Gom 
ission du Travail. 
Su acceptait la déclaration d'urgence, li 

gouvernement a clairement manifesté l'inteo 
lion de poursuivre sans retard la solution de: 
queitiont qui lui étaient soumises. Elles ae tau 
ehent paa seulement k des intérêt! nrofetsion-

•>•* dignes de la plus grande solliciuide, mail 
icore, tout le monde le reconnaît, aux inte-
ts généraux do pars, 
Csst donc k la commission de la Chimbre, 
mt le mandat s'étend aux uas et aui autres, 

qu'il doit faire connaître en même temps qui 
les élémeaU compléta des problèmes posés, lei 
moyens par leiqueti on doit s'efforcer de lei 
résoudre. 

La Commission du Travail a exorimé îedésii 
d'entendre le gouvernement et if se rendra I 
--- premiereppei, Elle a demandé la commir ode L 
semblés, reialivi 
dans lei i 
négligera 

îles 
it k fa durée du tr 

va les lai transmettre 
e qui peut faciliter l'nc 

snd k a 
traites des ouv 
prévovsnee soc 
k aref délai. 

Agrées, etc. 

i projet qu'il sebève d'élaborer et 
r lt loi de 1894 s 

WALOECK-ROL'SSEAU. 

Cher H. Cotte 
nt-Etienae, 6 novembre. *— kf. Cotte • 

saurait doi 
riers auxquels il t'applique. 
Cs n'est ott 300 fr. que nous demandons. 

dit-il c'est 730 fr. pour tout le mondes. 
Le rapport de M. Cotte eu réponse k ce ui (Je 
. Graaer a été envoyé k le commission extra-

. irktaeateire. 
Le aserataire yaatrsl des mineurs s reçu ee 

an lia sas dépêche lui soiençanl que cette 
coutmissiea sateads.it aujourd'hui une deiéga-
liae patroasls et l'invitant k envoyer auprès 
éTette oee éetégation ouvrière qui serait enten-

Ls Lenteur de cei travaux parlementaires t* 
ttM-aarteaaiaiktirai fait aecacr La tète k tt . 

Carte. 
Mseeabie raaouter a* ta part de ses maa-
mU uas asisilssaitisa d'iadé pends ses. 
11 reçoit quotidiaaaemsnt des menaces, ou u 
t accusé d avoir fait avorter la grio géae-
4a. 

Le chômage à Montcsau 
t#e gourerBement a trouvé des emplois A 

aftnlctsu-ies-hïinet, • noserabre. - M. Boo-
sari, dépoté de Siéne-st-Loi 

Wft. k Hontc*au-lfjs> 

sstatrass.it eue cause la siUiatioa k H»ntesua% 
s'est nréoecapé ds durcbar du travail ' 

t Btudia, ministre des trivia: 
stsse, e BU remettre aa Président du Coassil 
•SM liste rempUss saVrts set divers chantiers. 

rvant oaeaaet les ouvriers oasvait stgntuta 
Beirven, et «ai ont été imoiédiaumssst 

Os geand aeaaare dt sociétaires assistâmes. 
Mer k rt.ees.ele* aantoelh) ds 1s société des 
Afrtaaéteare éajéert qoe U, H Préfet eu Nerf 

0mSSiiMi'm4m4mim 

le»t. rené aa mitai' 

eheresse. M. Jean Dupuj prumtr d'étudier Les ateliers, qui tpnartseelsat aotrefait k H 
hittU 4e doasar Psul ikillet, soat eiplaOes ailusUesnent par 

ans Société aajMjmt enta ans têttliers ds 
U ptusWeut s unalemssst uaatandé aa ss*. aaustructiaa «ta U Hadeasasea. U directeur 

alttrs le raceorttaaseat a» ta «aie n 
l'saattsérde Liilq aaar ta araesepor'. 

~ afin ds Bsaaaieaartas dsngei 

'iarieattarn a sranta d'aeti-

ottaaaaatt 
la tlke par les iront 

U .eiaietre de 1' _ 
ver Is solution de cette question toutevée de-
puis loosttmpj par la municipalité d* Lille. 

M. J B. Boeduola, en nseme tempe annoncé 
que M. Jean Dupuj présiderait ta dUtribmioe 
dei prix de le Société iea Agriculteurs, doat la 
date aéra ultérieurement Axée. 

L'EMPLOI DU SUCRE INTERVERTI 
EN BRASSERIE 

Dirn la dernière séance, H. Wotr avait dé 
posé la proposition suivante ; 

La Société émet le voeu : 
1- Que la saccharine et autres produits édul-

corants reconnus nuisibles k la saaté publique 
tt portaat eréfudioe ea Trésor et k l'Agnoal-
ture soieat interdit!. 

Vne commission tpeeitts araii été noaiaias, 
M. Laden, rapporteur de la proposition, tpréi 
avoir rendu nommage au dévouement de U. 
Eioir, dépose les conclusions suivantes aivptén 

"uniaimité : 
1- Considérant que Us multiples produits i 

rants employés ea brasserie sont Ions plus 
îoins nuisibles k le santé publique ; 

Que si l'orge et le houblon éUient teals 
iloyés en ' 
rési béaél 

La Société 
Qu'k l'instar de 

; gouvernement ne tolère pour la fabrication 
' bière que l'emploi de l'orge et du houblon. 

falsificateurs e 
is fabrication de la bière ; 
en attendant que pareille loi 

le dégrèt 
ment de tous les produits suivants, dérivés de 
la betterave qui pourraient entrer en brasserie, 

PROPOSITION SANDRART 
M. Sandrart, rice-arésident de la Société, 

• piles de pomme et du 

qui 
demande 

Dire soient Indemnes de droit 
L'ASSURANCE DU BETAIL 

L'Assemblée, sur un rapport de M. Bonté, 
engage k aider de tout ion pouvoir la création 

des Caisses cantonales d'assurances contre la 
mortalité du bétail. 

L'ADMISSION TEMPORAIRE 
M. Merchier, dans ua exposé lumineux, mon 
e Iea avantages du projet sur l'admission tem

poraire voté par la Chambre dea Députés et fait 
clive prise dans l'adontieu de 

cette réforme par M. J. Dupdy, ministre de 
inculture. 
slgré l'opposition de U. Scaetsmins, l'as

semblée adopte k l'unanimité les conclusions 

< La Société des Agriculteurs du Nord, après 

relative au ré 
tt heureuse de trsn-mel 
Agriculture l'expression 
lenti, car elle apprécie h la Juste valeur lia 

psrt considérable qu'il a prise k l'élaboration 
k la défense de la réglementation nouvelle. 

Persuadée qu'il importe que le régime adopte 
par la Chambre des dèpuiés soit mu en vigueur 
dans le plus bref délai, elle décide que ce vote 

porté k la connaissance de tous les séna-
i de la région du Nord de la Pri 

liti f de 1a nouvelle loi 

Booducl a fait acclamer 
Develle, sncie 

ture et portés ua toast A M. Vincent, Prc"f -t du 
Nord, et ksa famille. 

Instruction publique 
Enseignement secondaire 

Baccalauréat maiai 

est, Vsadewmr. 
Baccalauréat tnoden 

Otree. Croisi 

Mlle <W 
ry, Denisse, Dabaurg, 
if, Lsnnoy. Ledé. Dis 
t, Davtl, Gotrntt, LSB-

Dei Os, £'r . 
Bvt), Pisrre Brion-

s : MM 
, Waillo 

), Blonde, Psnl B 
if, Deven». 
B* ••a-lauréat élastique, trs parut : MM. Cloart. 

_ totuvelaere, F ' 
Dadtnno), Delà 
Rtai EU? (a. b 
de Qtrminv. 

Beuxalauréat ciatttque. — n p i 
aisr, Dacheui, De;r*iou, Dssosi. DuPTat, 
Evrard. Perdiuani 
Oeontay, Hibou (; 

: MM. Cor 

N o m i n a t i o n j u d i c i a i r e ) 
nommé Juge suppléant h GreveUt 

M. Verschave. 

Gonoours pour /es chaires de médecins 
A l'Ecole d'Amiens 

le 16 osai 1*0* devant 
Fasurté do médecine k l'Unisanité de Lille 

pour l'emploi de lupplésnt aux cke-ret de 
pathologie et de cliuiqi 

BM Cĉ ènice itbUaliste à Calais 
Osaaw 

aroentia, 

\xhà coana et connaissent k fond 
s questions de mutualité. 
Le léanee, organisée par l'Union mutaelle 

_is Employés et Desiiesteurs et k laquelle se-
raieut conviées toutes les tectétét aeeeoMiD 
mutusU de la villa, serait présidée par se mem 
art du Conseil supérieur de le mutualité ai 
aaratatere du Commerce 

Ua concert suivra is conférence, iur IsqnrH 
sas sarous occasion de revenir. 

ARRESTATION 

E H A L L E M A G N B 

I On vieet d'spprenére que le directeur et 
isasaisor les atettera de consiructioe de ta 

a^eueeilie-tas-Urta, qui t'étateot rendue ea 
AiUsntga* aeor élaeier Ut derniers aamtataa 
aaeseau apportés aux tpeareiis de S w i s h l , 
aat été srrutss par les tattortiti àaivitarres A 

t aégugéde 
de assseporu. • 

Ktstre eauanHa A L * 
Nées naae sasaaies aùe ea devoir as caer-

sassiraislioa de ettte aoasella. Pi 

effet celui-ci qui eat aa seyage depuis 
haut jours, Il esteiU en Aitaateejae, en compa-rs d'un ingésésar, reprèseatau* «e la maison, 

Dttaaaoy, dteasau-aatrue de ta (tare, 17, fc 
Utta, eues le bat de *tsiter divarees asisoot di 
brasserie-malterts et d'en étadfsr let perfec 
tionnemeaii d'outillage. 

MM. Thomas et Delannoy, dent le voyage 
s'était, asrall-il, efl̂ ctué deos les meilleure! 
conditloes fusau'auretour k lt frontière,avaient 
anaancé leur arrivée k LiUs dans ta nuit de 
mardi k mercredi. Ou était deac en droit de 
les attendre, loraqu'est survenue l'informai 
aaaençant leur arresUtion. 

Cei messieurs avaient négligé de se mi 
ds passsporti, lur is fei du affirmations de 
planeurt amii, qui avaient voyagé en Allema
gne. Seulement au lieu de passer par k'Altace-
Lorraiae, seuaese l'eut fait MM. Thomas et 
Delaanoy, il est probable qu'ils ont trsssres 
Is frontière betas. 

En tomme, faute d'avoir accompli cette lé
gère formalité administrative, Ui deui voya
geurs se trouvent en perspective d'un léjèui 
Forcé d'au moins huit jours k la frontière. 

On suppose d'ailleurs qu'ils ont été fiiéi 
depuis leur entrée ea Allemagne sur tout 
le parcours «' i ls ont effectue, de Berlin k Co
logne, de Cologne k Reaseeurg, etc. 

Toutefois on se demande en quoi leuri allures, 
leurs agissements ont pu éveiller les aoupçons 
car Ils n'ont guère du visiter d'autres établisse 
menUque ceux qai intéressaient leur industrie. 

A la première nouvelle ds l'arrestation, la 
Société des Ateliers de construction s'est 
des première! démarches k tenter, dans le but 
de hâter la libération dea deux prisonr" 

D'aiilears, empresssss nous de le i 
prison doit être simplement un ho 
localité, dans lequel ils doivent restsi 
surveillance dei autorité! allemandes. 

La société, sur les indications qai lai ont été 
fourmei k le Préfecture du Nord, e délégué 
immédiatement k Paris un de ksee administra
teurs Celui-ci se rendra auprès de M. Dakcassé, 
ministre des affaires étrangères et sani douta 
aussi cher l'ambassadeur d'Allemagne, pour 
leur exposer les motifs du voyage ds MM " 
lannoy et Thomas, at pour héter, s'il sit pos
sible, let formalités administratives et diplo
matiques qui, en mettant les choses su mieux, 
uéesssiteront peut être une huitaine de jours. 

~LÊ~SJPÔRT 
Dation S p o r t i v e T o a r a j u e m n o l s e 

Lt réunion générait annuelle de l'U. S. T. aura 
lise ce toir jeadi 7 novembre, k 8 b. t|Z précisée, 
an caftDetevoya. 

Aui termes des étalât*, c'tat h ealtt réuni an aat 
doit étrt rtaouvtlét la Commi 
posée dt 12 nambres 
Léser et Risnaeckers 

MM. Belteite. Dsthaec 

. Il faudra donc élir 

tinont Isa mtmbri 
l'U. S. T dt vouloir bien 
bnlleiis de vote qni atrt 

One deviennent les pauvres 
dans tout cela ? 

Nous l'avons annoncé en ion temps : le Bu-
sau de Bienfaisance, k court I" 

décidé de supprimer, pendant 

qu'il faisait s 
Ceit uof -

chômage e 
niant plus grave nue te 

grand, que Iea première froids se 
et que L'hiver s'annonce comme 

devant être particulièrement rigoureux. 
prise par le Bureau dt Bienfai

sance, imposée par la pénurie dei ressources, 
va donc ê're cruellement sentie par les pau-

Eo l'espèce ce sont ceux-lk qui doivent nom 

semble pta l'svotr aiasi 

,-Biitôt la décision du Bureau de Bienfei-
ce connu, le Journal de ISnubaix, prenant 
bonne plume det rares grands jeun, ait 

parti en guerre contre la Municioaliié, l'accu-

organc de la Graede-ïtne, celui qui i 

uniciptle n'èUU pour r 
décision du Bureau de ulenfaiiaoce, demandant 
k («Commission d'icelul d'êtrepluiclairvoyante. 

Ot fli en aiguifle, de citations ee crtaiiona, le 
wrnat de Roabftix oherehe k ss faire un 
imolia politique d'uae situetioe déplorable 
i seul point de sue dus atakasnrens. 
On betailte, on se chamaille pour savoir qui a 
rt ou raison, tandis que les mlséreax, souf

frant du fait accompli, ie iirreot le ventre en 
dansant devant l'armoire vide, aiori que leurs 

ifanU grelottent devant le feu éteint. 
Dans toute csut affaira, Us eeutt iniéressis, 
i seuls intéressants, lei pauvres, passent au 

second plan, la politique anuglani les okiav 

A qufiaeeu.be la reeBoasakéMé d'une ma
re autsl préjaeielsblt sus malheureux f 
Ceat la question que ckuveaent k résoudre 
tseeux ceafrkres, tans parvenir A s'entendre, 

ueturtllement. 
ùr qu'en établ' 

• ferions trouverfet 20,000 fr 
iretu de llii " 

Jbililés, 

ira intervention ne sertit pie piss 
eMetee, pour emolir le cslsas du Sureau dt 
BitQfattease, que ne l'a AU aaUs de aas deux 

aTtrurea, eeeearlftrass aeua aWteenr. 
Pour ta «ensaat aea aaas tmperte eut est 

• éa asesejes de resseurets es tureen de 

Peur taire tseo k ses kieaias, ta Bureau di 
laaéùlisifii assaaede as aapeet deeu.Ûwt) tr 
Cuftee, ' 

a; noeasta. 
asaaasaeai «ttaiaes est eigaaU 

Kdmirtbles sUai M etunel, rtoubstx. 

%j?&* 

alaai ai d 
• M l , *M 
a.aajUtaaa* 

•a aWlaataraaa* faa a-araotleat , • * lai 
,•*»,*.*••. BM. aaar ataa* aa* aaalr-
araaarâai VSkjatia* «t « M a t — 
fera* ftta*Tâaâatil», da toot 

s: 

, a . . . . 
oaaaaa,aaa, aaaaaaataaaaaa-

•t IM *«aari aa a » S i 1H1H1 nnim a» latuajna 4a anaar 

•Bt'liîail ^itiair.l 'faa?'». mil (aat M lauUaU ««aa. 

I 
HM «au coalrcca* *oat-il* da natra *it* » f 

Mariai TtkAK. ' 
J3 Aa Ca«a»u «aa Piafluaaajaa.. -

Voici le roultaaat da Goeaalt a u Prad'hoamaa. 
r ---' ' ' 'i li niaaaai » . 

Paigaac, lllaaaH.liaaaa* ai laiaura : ourdi 
5, vaajredi s. i 

di a, 

in*i*, HlaaaH.liuaj* at ulalora : ourdi 

1L^4-Wur».t tr 
-r, M. HatTtr. - MstaiSS, ussséaadi » , 

airon, M , Verntsr, ourrier, M. Dssaare. 
MéUluergia et aktiMetrti : nadridi S, patte* 

r. Chéron, ouvrier. M. Howalickj. — Veadredf <. 
S et vendredi SI, petroa, M. DerviHe, oertrltr, 
I. D'eiraeve. - VtaeNdi S», aaktee, • . »oa> 
sre, ouvrier, H. Vendsvutte. 

A . P R O P O S 
e l'aaeetabiée géaérsta de la Lijrue des 

•mnlayés >twarckt sus «enbots 
En réponse k l'artlale suLmé atar msktaj psf 

le Journal de Roubaix et commentant l'as. 
semblée géuérsle des employés d'octroi, ceux-ci 
adressent le lettre soi vente k aatte uaafrare : 

luabarï. ta e «tetansare tast. 
A Moesitar U Diseettat 

da Jourmml de Konbair. 
•foniiinr. 

En pnWunt le comote-r 
le de U Ugttt dtt aateéoyes é'OaSset de V 

Soi a tu Ivsu dimsaobt daratsr, vtirt réeac _ 
ùt suivre dt commenUirta. lttqtttls «tant i 

égarer L'tpituon dt vos IteUurv, ter U a> 
atiueitUsa. eiigtnt et a» part Bntrésoata 

ajae jt vout sor.it rtconnaieaait de vouletr bisa 
"terer dsns votre plus proch ' 

Il rtsuharait dose d'aorèn 

j^aa; et. Et, ponr dooûir pin» dt toT] 
latioa, vont ajoutas qi 
i* nom avons choisi i l 
sae Uolit. 
/'oppose S csttt allssslioa U 
La Lieue dtt employés d'oelroi dtuj , *jf- V 
•nme L'md.q» l'article t dt sMtUiC .J r* * 
uéét dans lt bat d'eatrstseir eûtes stétSaj-Urlu 

Rëdscteer* qnt v 

d'a»ev»t jte** 

permettre* donc dt vous dire, Moni 
f, qnt vous êtes dîne ont pr 

en croyait qnt i'admiaittratloa i 

quelque chose dsns s 
tient pat a apprécier tes ses ssotits 
aé k l'eclotion es ' votre svittle ; 
isnqotr k la réserve qai m'est im

posée ea m ion même dt lt nature dt sots fane-

cohSiaei. qae votre tttitnde h notre égard t 
nlle circonstance nonv a profondément surpris. 
L'trfnuMnt principal qae voue mvoojaet ponr 

proover que nous sommas te. quelque sort* vtàiaa 

, M. U rédacteur, que. qnoiqai 
me «on» le dites, M Ltprat nte 
u t psrfsilt honorabttits. Or, ai 

. le rédacteur, Iea taules i 

Lisrat. ttlt 
l'assemblée gtns-

mointdt dix tns d 
s dont et compote it personnel, 4 ttutstneat 

u» pirUt dt la ligue. A L'atesmPlét gtoa-
n'y avait en fut orsbsents que cent qni ta 
itt em'jèchka par Us exigences dn servies, 
i, toatefon. tvaienl donné mandat k car-

loLlégnta dt Ist y reprtet*itsjr ; éa 

oié Mir I1»*-emblée 
Vous dites exile i 

a> » 
.i ae v 

ute qae l'ordre da 
u >• aoEklpalité a été 

s les ensutoyée tariieat 

si su point 

Is :ig ne les 
parttgetns pi 

d'accord pour reconnaître qui l'adittiiiiitration 
—*— Henri Ctrttie usas a tonjoors 

i gnade sollicitodt. 

'interroger la premier préposé qnt 

salages tcqai 
velre pttMge, qai vous soufrera 

,et^. 
t pourquoi. pirant de ce qai a s fait 

loi-même, il était da 
teemblée générale, d'adn 
•XJjreatioo dt noire confli 

ra allusion au 
pu rendi 

Quanta 

l municipalité 

électorans qae 
• i.jevtus 

"UEa 
letpalité, 

frsaeaetat 

honneur, c'est qa'allt nons a toujours Utttet Hbret 
'''agir sairant noUt opisioa personatlU. 

Teaiil.z igréer, W. lt lMdtettnr, ressariaea ds 
ite StntimenU dtttit>taée. 

Lt pitttdtat dt 

Psoa Lonis 
d'octroi de Rouba: 

employés 

Daiaa I'esia«i).ii«aaesii p r i m a i r e . - -
ier, le matin ef l'après-midi, MMmes iea los-

litutricei dea cantons de Roubsix, te sent réu-
coatérencs pédtgogiqne k l'Institut 

Sévigaé, sous is présidence de kf. Bourbe*, 
inspecteur primaire. 

Les leçons modèle ont été faites : le matin 
par Mile ftigot, directrfee de l'école rue Olrvref-
de Sevrés, k Koueaix, qui e fait eae leçon é'aae-
totre ds Preaes; l'a prés- raidi, par arme «tuewr-
land. directrice de 1 école de filles de Wstlre-
lotTouquet, fui e fait enta leçon sur les 
frietioai. 

M. tteurbeeqa.s 

Aai P . O. V. — Le Cengr*i ètecforel tt-*r 
ta choix du candidat aux prochaines éleetieaa 
Wgulatives daes U 7e cireeescripiioa de Lille, 

Le banquet dn cercle d'ex-

des Arts, ras des Ane, 171, k estéi. 

- l'ae « avèTe clama aua M e s a f e . 
greva aTsi déclarée, mardi vers W ha 
rapras-eMdï, ta Itategé Ftareet et Lefea-ire, 
t » bis, boulevard Gambette. Cknt àeuueate 
tistersads et tisseseades ont quitté ta usvtil. 
daauadaot le renvoi d'un contre msttrt engagé 

auuUsut stem c»lveu^U*ra, ém Ruas-
. — Jeudi, 7 novembre 190*, k S h. 1[5 

du MIT, este sabrée auaertte dd er/autaat, eaes 
A.Dukui, Grande-Rue, 177, Roubaix. Ordre da 
] osr très iasueetaet. 

uhuiastra. - Marui seir, eere 4 s*urte, kaaaaa* 

deaemp.it
trioelpl.tr
sateads.it
sstatrass.it
rt.ees.ele*
qufiaeeu.be
sor.it

